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Vimrt-«M| minutes oins tard, il arrê­
tait sa voitnre an coin de la rue Con-
^..rert. sautait à terra et onvrait la 
pcrtière. 

— Merei. Gérald! dit la eomtetue. 
Fais maintenant ce que tu voudras. 
Visso* me prendre, ce soir à sept heures. 

Uhmlnm «'iaralin*. rentma aa place 
an volant et flla. 

H n'y a qu'une vinztaine de mitres, 
ou eoia de la me Condorcet où Oérald 
avait arrêt* aa voiture, jusqu'à l'entrée 
t]e la cité dn même nom. 

Si court que fat le trajet que la 
•jointes** avait à faire, il donna cepen­
dant le temps de la remarquer i un 
.ndividu mai Téta, miséreux d'aspect, 
oui passait sur le trottoir opposé. 

— Tiens I fit-il, ee n'est pas la pre­
mier* foi* que j'aperçois cette jolie 
ISa-stl 

Il cherche à rassembler ses souve­
nais 

Il n'y parvint pas. 
—• Ta dois te tromper, mon ami 

Finaciert murmura-t-il. 
Il continua son chemin. 
Quant à Elèna CaJvetti, poursuivant 

le sien, elle entrait deux minute* après 
< hes M"* Delaveaa. à qui elle deman-
<•'..- it si le commandeur était ooes lui. 

— Oui, Madame! répondit I? pro-
:n.é taire de la pension de famille. Il 
est allé acheter des .journaux après avoir 
Vienne, mai* il est revevm tout d« 
s'.'te, et vous le trouverez là-haut. 

Le commandeur Cavislia occupait, au 
p: entier étage, un lotrement assec petit, 
mtu agréable, comprenant un talon, 
.•ce ebamôre à coucher et un cabinet 
de toilette. 

Quanrl sa niiee, rivant frappé du 
bout des doiets, ouvrit sans avoir 
.-.tendu la réponse, il était fort atten 
tienne à lire les journaux. 

— Ah! te voici! fit il. Je t'attendais 
rvee impatience. Je n'étais pas inquiet, 
mais je voulais des détails plus corn 
l'tts que ceux qu* donnent lea jour-
taux. 

Klèna parut très étonnée. 
— Le* journaux f répéta-t-elle. Us 

parlent déjà de cette affaire t Il m* 
semblait qu'ils n'en sauraient rien 
ivant demain. 

— Naturellement, dit le commandeur» 
- »ux du matin étaient muets. Mais ceux 
de midi annoncent U chose. Vois! 

Le commandeur tendit un journal à 
iliôna. lui indiquant l'endroit où se trou­
vait l'information concernant l'aasaasi-
pat de la ruelle de* Reculettes. 

Surmontant sa stupéfaetion, la eom-
•HH Calvetti lut tout haut 

« Nous apprenons, au moment de 
» mettre sous presse, qu'une affaire 
» présentant le caractère le plus mvsté-
» rienx vient d'être découverte. 

» De très bonne heure, ce matin, 
••informée par un .avis anonyme, la 
» police s'est rendue rue Croulebarde, 
» dans une ruelle connue sous le nom 
» de ruelle des Reeulette*. 

» Lé. dans une maison qu'il habi-
» lait seul, on a trouvé le cadavre d'un 
» individu de qui les allures, aux dires 
» des voisins, étaient assez énisrmati-
•> ques. II s'appelait ou disait s'appeler 

n Antonin Lombard, nuis son identité' 
» reeto douteuse. 

«Il a été tué d'un* bail* qui l'a 
• atteint an errtrr. 

» Ce drame, qui est pour l'instant 
>< enveloppé d'épaisses ténèbre*, paraît 
» destiné à provoquer la plus vive 
» émotion dans le publia, » 

— Eh bien! demanda. 1* comman­
deur. 

La front d'Elèna s'était assombri. 
Le commandeur le remarqua. 
— One vois-tu de dangereux là-

dedans T questionna- t-il. 
La comtesse haussa les épaule*. 
— En apparence, rien ! répondit-elle. 
— Alors, insista Cavaarlia, pourquoi 

Tarais-tu si impressionnée f 
La jeune femme ne s'expliqua pas 

immédiatement. 
Avant de le faire, elle relut lente­

ment l'information du journal. 
Puis elle médita. 
— Evldemmant, dit-elle enfin, ceci 

ne présent* rien de très dsnirereux, 
rais il y a, dans ces quelques lignes, 
Diverses singularités. 

— Lesquelles t 
— Je n'attache aucune importance à 

1A dernière phrase de ce petit article, 
affirma la comtesse, parce que c'est le 
toniment courant, destiné à lui faire 
acheter le prochain numéro. Ce qui me 
surprend, c'eat la promptitude avec 
liquelle l'affaire a M découverte et 
trtout le fait que la police aurait été 

averti* par un avis anonyme. 
Le commandeur réfléchit. 
— En effetI convint-il. C'est bizarre. 

Mais, si l'on admet que ce soit vrai, ce 
n'est pas inexplicable. 

- Comment l'entends-tut interrogea 
Elèna. 

- Très simplement. Tu ne sais pas 
(ont de ce coquin de Gaspardo, que ton 
emi Monthaut avait cru pouvoir te 
u commander. 

On ignore qui il recevait. H avait pu 
cconer rendez-vous à quoiqu'un. On 
THavait désirer savoir. le pins vite pos­
sible, ee que tu lui avais appris. On 
etf venu. On a vu le cadavre. On a 
r révenu la police. Cela s'enchaîne très 
bien. 

As-tu une autre idéeT 
— Non. 
— Je m'en tiens donc à la tienne ! 

conclut le commandeur. Au surplus, 
nous n'avons qu'à attendre. Nous ne 
risquons rien. 

— Oh! affirma Elèna, je n'ai pas la 
moindre crainte personnelle ! Nous ver-
ions, d'ailleurs, ce que diront les jour­
naux du soir. Pas grand chose de plus, 
sins doute, que ce que nous venons de 
cire. Pour en finir, avec l'histoire de 
cette nuit, .je vais te raconter comment 
c< la s'estjpassé. 

La comtesse fit le récit des faits que 
l'on connaît et dit comment, après une 
trêve conversation, elle avait tué Gas­
pard», j**»-. . 

— Je ne l'ai pas maftq tfé t flîit-el!e, 
avec un sourire orgueilleux. 

Un mauvais éclair passa dans son 
n card. 

— Je n'ai manqué qu'un ennemi dans 
:nn vie. eontinuact-clle, mais, la Pro­
chaine fois, il n'en sera pas de même. 

Le commandeur hocha la tête. 
— Tu ne me crois pasî questionna 

la jeune femme. 
Cavaglia soupira. 
— Je «ui* sûr, répondit-il, que c'est 

la vérité. 
— Pourquoi donc as-tu l'air d'en 

douter. 
— Encore une fois, je n'en doute 

vas! affirma le commandeur. Mais je 
i-rois qu'il vaudrait nieux ne pas nous 
attaquer à cet homme. 

— Tu as peur! railla Elèna. 
— La prudence n'est pas de !a peur! 

répliqua l'oncle de la comtesse. I 
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— Soit! accepta celle-ei. Mais ilfvHi* qu'elle n'a tremblé cette nuit. 
ne me convient pas doublier, et encore! «nand j'ai^ tué Gaspardo, le châtiant 
moins de pardonner. Le compte ouvert 
entre moi et celui qui se croit au-4és«us 
ce toute* les atteintes n'est pas réglé. 
Je vois avec peine que nous ne tommes 
pas.d'accord là-dessus. 

— De toi à moi, tn le sais, dit le 
commandeur, il ne saurait y avoir dé­
saccord. J'ai toujours fait ce que t| 
as voulu. Je ne reculerai pas. 

Mais, lorsque nous sommes lancés 
dans une affaire si grave, et qui exige 
tous nos soins, il me paraît téméraire 
ou chercher en même temps une revan­
che dont il serait plus sage d'abandon-
rer l'espoir. A ta place, je laisserais 
ce.'ui à qui nous pensons poursuivre 
son chemin à sa guise. Qu'avons-nous 
i gagner contre lui? 

Elèna écoutait, les lèvres serrées, les 
sourcils froncée... 

Un pli d'obstination barrait ton 
front... 

Le commandeur comprit qu'il luttait 
centre une volonté arrêtée que rien ne 
ferait fléchir... 
. Néanmoins, il tenta un • dernier 
effort... 

— Tu sais comme moi, reprit-il, que 
nous revenons de loir, et qu'au lende­
main de notre écrasement, nous avons 
été tavorisés par une chance inouïe, 
l'ne pareille chance ne se rencontre 
pas deux fois. 

La comtesse recarda son oncle flxe-
nent. ' 

— A quoi bon tost celaT dit-elle, la 
ftix dure. Tu ne peux pas ignorer que 
n.a résolution restera inflexible. Le jour 
•jù cet homme a cru m'avoir vaincue, 
M rasée pour jamais, je me suis juré de 
M* venger. Je tiendrv mon serment. Le 
duel se poursuivra. L'un de nous y lais­
sera sa vie. Ce ne sera ipas moi. 

Et, lorsque je pourrai l'aibattre à 

de sa .trahison ! 
L'accent d'Clèna Calvetti était deve­

nu terrible... 
Et, sous Son regard fulgurant, le 

commandeur courba la tête. 

Il y a l'autre 

— Rien ne me presse ! continua la 
comtesse Calvetti. Je ne saurais redou­
ter cet homme puissant. Je suis proté­
gée contre lui par une foroe devant la­
quelle il est forcé de s'inciincr. Je pour­
rais le braver en face, mais telle •'•*» 
pas encore mon intention. Il faut, main­
tenant, envisager le présent. 

L'émotion du commandeur Camglia 
s'était en partie calmée.... 

Elèna venait de dire que rien te 
pressait... 

Elle avait ajouté qu'elle avait le 
temps d'attendre... 

Il n'y avait donc pas de danger im-
ciédiat. 

— Revenons à Gaspardo ! reprit Is 
jeune femme. Tout s'est passé comme 
.le l'avais prévu. Le coquin ne se doi-
tait de rien. L'explication a été rapide. 
Elle n'a pas demandé plus de cinq mi­
nutes. Ce qui m'a pris le plus de temps, 
ça été d'examiner les dossiers. .T'ai pris 
»e qui pouvais m'intéresser. J'ai brûlé 
le reste. 

— En somme, observa le comman­
deur, tout fe'est p.issô aussi tranquille­
ment que tu pouvais l'espérer ! 

— Absolument. 
— Pas de rencontré ? 
— Aucune. A pareille heure, dans 

i:n pareil quartier, ce n'était pas là ce 
qui pouvait m'inquiéter. La police aura 
i*su ohercher, elle n'y verra- que du 
feu. Crime inexplicable, commis par un 
individu resté inconnu, sur lequel 

ires pieds, ma main ne tremblera pas'no possède rpas lo moindre renseigne 

gnemert. Voilà ce qu'on dira dan 
journaux d'ici à quelques jours. 

— Pourtant: remarqua Cavr 
montrant le journal qu'il avait cou 
tiqué à sa nièce, celai-ei aatisMe 
nonoer tics rSvélationa prochaine^ 
extraordinaire/». 

Elèna harissa les épaules. 
— Balivernes 1 s» moqua-h-elle. 
Il v rut cependant une ombre 

.a physionomie. 
Elle pensait à' cet avis mvstéri 

qu'avait reçu la police... 
Ei!e s? demandait Baaasi comment 

erim* avait pu itr* découvert dès . 
premières kenre* du jour... 

1.1 était 1 inconnu... 
Et il faut toujours se môfier de l'i:. 

connu. , 
— Quoi qu'il' en soit, conclut-elk 

personne ne s'imaginera qu'un sem 
llable COUD a pn être conçu et exécuté 
par une femme. 

— Bref ! dit 1* commandeur en 
rient, tu as fait un bon usage de ta 
nuit. 

La comtesse se mit à rir*. 
— Meilleur que tu ne saurais le sup­

poser ! assura-t-eUe, affectant un air ' 
éuigmatique. Le comte de Porta-Falice, 
avec qui je viens de déjeuner, pôur-
rtit t'en apprendre quelque chose. 

Il y eut de l'étonnement dans l'œil 
unique de l'ancien combattant d'Abvs-
sinie. 

— Le comte de Porta-Fciice. répéta-
t-il. Qu'est-ce que e'. st. que ca t 

— Ca. répondit la jeune femme, c'est 
nr pré'endu gcntUnoîasaj que j'ai sur-
pris, vers trois heures du matin, en 
1i;.in d'ouvrir le «e-rctairc de ma cham­
bre avec une fausse clef, dans l'inten-
t-on de ^'emparer de mes bijoux qui, 
d'.iilleur*. n'v étaient pas. 

Le commandeur était estomaqué. 

(A $uivre.) 
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Demaadwrecr» a y a a t pour 
a r e a a M> P e a l L E i H I t T . 

E t : 1* ktonaiear Jean-Kraa-
coia V l i é r b e . emplaTd da bae-
ou», d»m»ura.Bt k R o o b a i x , raa 

ai Baaaa-Kaaara , cour L a c e -
cne a* d. 

S» klOBaàamr Loo ie B»t tra-
e t i eax . maroaand da plaça, de* 
a-aarant k R o o b a i x , n i e 
<! ï p r t t , a* S0 ( B a r a q u e m t n t ) , 
t-tia a a aa oua l i t* d e aubrotd-
t u + t o f de Frene i f ie -Marie -S ido-
a i e V l i i r h a nce k R o u b a i x . le 
onaa mai mil neuf c a a t v i n t t -
bu . t , m i n e u r e i e e a e d a l 'unioa 
de Madame kfatSt X a t é n a e 
Iitvnrjaoat, d i m a n d a t a e a i . t n t 
Monaiaor Franeoia-Joaeph V l i l -
f b a aon dé funt a u r i : l ed i t 
ld . B a i n qqalmx f a i a a a t fonc-
t o a a d» t u t e u r par eu i ta de 
roppoeàt ioa d ' intérête e x i r t a n t 

t n t r a ladKto mioetupe «t Mada-
n » r e u r a VHèrKe-H«na»bet , ea 
niera axartoa nateafeUa e t rirakr. 

D»f»ne>ur a r a n t pour c r o a d 
M' P a u l L E F O R T . 

E n pi'kaeutM, ou lui df lmeot 
• p p e a l do laocuMear E d o u a r d 
Ltmbpecq , c lerc da nota ire , de­
m e u r a n t k Oroix, en aa qual i té 
t!4 aubrora- tu taor ed hoc de la 
m re t ire F r a n n t i t Mari» S i d o n i e 
V h a r h e , aue -nommée: nommé k 
f« t ta f o n c t i o n par dalidreretioa 
du m n a e t l de familke de lad i te 
m:n#t»n», pr i t» d e r a n t M o n t i c u ­
le Juer» A» P a i x d*a Ccntona 
Nord dy Ronl ta ix . t n date du 
tra i te décembre 19-32. 

S ' a d r e i i e r pour tonc renael-
g n e m e n u : 

1« A u Greffe du Tr ibuna l 
U i t i l d a Lilkt, au P a l a i s da> 
Juat iea da ledi t» v i l l e , où aa 
t rouva d é p o t é la c a b i e r d e i 
c'.iarre»; 

2» A Mt Miobc l D E G O U T , 
a t o u d co-àiritant, d tmrs irant k 
Ltl le rua Bat** , n ' 2 * ; 

3« A Ht Pau l LEKORT. doc­
teur en droi t , a t o u d p o u r i n i -
t a n t 1a rent» . dVmetirant à 
Li l le , r u * da P o é s i e , n* 1 1 ; 

d* A M< A n d r é B A T A R T . 
d o c t e u r aa dro i t , n o t o i r e com> 
tria p o u r 1* l iqu idat ion , d e m e u ­
rant k R e u b a i x . raa du Maré-
ehol -Fook. n* 4 2 . 

Ained fa i t "t réd igé k Li l l e , 
par l ' a t o n e poureuiTcnt k L i n * , 
lo 2 3 jnéo 1 9 8 3 . 

( S i r n é ) L E F O R T . 
E n r t r i a t r é k L i l l e . A . J . r» 

l i r jui l lré 1 9 3 S . Fukio . . case 
. . I l»çu 11 fr. 5*). 

Le R e o e r e a r . 
v j j e o a ( S i g n é ) R A T E L . 

Etude de Maître Georgée D E -
B O S Q U E , doc teur en dro i t , 
no ta ire k Tourco ing , 5 5 , rue 
d e Tournai , aucceeacur d e 
M a î t r e s D E V A U X e t T H E R Y . 

Ville de Tourcoing 
STTE D E O A R D , a* 3 1 

G R A N D E E T B E L L E 

MAISON DE MAITRE 
A VENDRE 

par adjudica t ion publ ique 
e t v o l o n t a i r e 

L e ' L U N D I 1 0 J U I L L E T 1 8 S 3 , 
k I S heurta 

en t 'étud» M p a r l e m l n l t t e r e 
de Maî tre D E B O S Q U E , n o t a i r e 

D E S I G N A T I O N 

U N E P R O P R I E T E , a l ta t i l l e 
T o u r c o i n g r u e de G t n d , a* 

3 1 , c o m p r e n a n t : 
G r a n d e M be l l e maiaon d e 

maî tre é l e v é e aur c a r t e e t t o u t -
o l , d 'un rez -de -eheue tée e t d e 

S é t a c e » . , . 
Sal le* de b a i n t et l e r a b o t 

ins ta l l ée , gaz . é l ec tr ic i t é , t é lé ­
phone in tér i eur e t ex tér i eur , 
chauffage oentral aa m a i o o t , 
diedribution c o m p l è t e d'eau 
c h a u d e e t froid». 

T r i a b e e u jardin, poula i l l er 
a r e e v o l i è r e dane le fond , ter-
re in , 7 compr i t l ' e m p i è c e m e n t 
daa b a t i m e n t t , d 'una contenait -

• de 3 0 7 1 métrés e n t i r o n . 
L I B R E D ' O C C U P A T I O N . 
M l a e - t - p r l x : 4 0 0 . 0 0 0 franc*. 
C o n i n l t e r lee affichée. 
8 ' e d r e e e e r p o u r t o n s r e n t e i -

g n e m e n t e e t pour v i i i t e r k 
M* D E B O S Q U E . nota ire . 8 3 1 8 3 

Vastes Magasins 
k Tournai , prê t la O r c n d T l i i - o : 
porte -cochère . cour, w . - c , eau, 
é lectr . , p o u v a n t c o n t e n i r égaie-
ment p o u r p e t i t e industr ie . — 
S 'adr . 5 3 , G d ' P l a c e , T O U R N A I 

Wasqaehal, prit Bd 
a t e l i e r *0O m . r a i e t é tage , 
h a b i t a t i o n p o e a i b U . A vendra ou 
. tuer . I X J t A M , 9 . n» D a a -
b e n t o n , k R o a b e l x . 8 5 5 i 7 

MESDAMES, dam l'intérêt de vos jenaes files, 
veos rlevcg savoir que rrâce à sa conception 

LA 
est derca» l'EcoU de Coupe féwiatiM 

là p l u importante 
Sa m é t h o d a a r é v o l a t i o n a é l'art da la c o u p e ; «1U par* 

m a i R B I «affort 4 eaux qui e n f o n t uaara , d a c o u p e r areas 
«hia laa Tèienent-a fAmlntat laa phia dÎTara : aan« «miploi 
ém a t a a n a q a i n en anppriaaaat t o a t « s a y a f a . — 3 0 0 e l i r a a 
é o a i a a g r a n d n ombra da c o u t a r i è r a t , auivent Wi c o u r t 
•vnAaa acolaij 1 9 3 3 . 

Ea Octobre, Expontios-Concoart de lenn traranx 
Tau» laa coura i a M aona U d i r w t i o n da M. V A T X B I 
Fl»ar aaaa qui t'y Int iraaaaat , laa eoara rctprandrost an 

prottinaia, p o u r letqatti*. Ws pr ix ont é t é é tab l i s 

COURS DE LA COUSETTE du «.h- de 7 1 1 k 
l é a t r W a u x «aapJoréaa a t ottTiièraa poaaadaat maa oarta 
d 'aatorancaa a o c U l e s . 
Oeara siaaaaa.lalia : Robaa at ICantaanx : 1 5 f r . p*r mois 
Oaara aapdrlamj : Bobaa , M a n t a a a x , TaiU 

Vanra «H VAtctnent i d ' t n f a n u 2 0 fr. par mois 
A e b a q u a «oara es t r é t a r r é 5 *"*p d » p l a c e s f r a t u i t a a p o u r 

jaaaaa flllei da ia . t t . l te i nombrauiaa naoeaiit-enaas. 

COURS DE LA THÉOf RAT1QUE 
I*aar rapsjBdra k d * a a a q t r i a m demandée , la j eud i , l a 

t a . k S Aeuraa, coure rdeervé a a x j e u n e e flllec d e plue 
aW i * a a t f r e q u e a t e a t e a e o r e lea acoUa . 

L a s a t e n r a d i a at veadred ia d a S k. k S k., coara pro-
feearaaael pour t o c t a a pereoaBee a y i n t plua a* I S ans . 
a * finaa* p a r ato i t . . 

jraar teaeee eel lea qui oat plua d a 18 ant , court pour 
taaa r e c r é e r)e t l t * e a » o t e , y aceapria l a h n g e t i e : d a 10 k. 
k oaldi. — P r i x forfa i ta ire , eau**) a e a l e m e a t : 1 .000 ( t . — 
Av*a o o a t a r a t 1 .600 f r , patsabl* p a r a e a a i i i i l a t l i 

Laa «ouxe leootneaenviei'otil e a o c t o b r e . L e a JaacricdrOBa 
e a a t Tacaaa daa aajoard ' tra i . 

âgqjaaaifkgi à 3 fc, ••••••rmKii tia k mitkti, 
Dtoaifcjatloa daa p r — i l l i l a laeotta a i d a p s t r o n i traiaraa 
par M. V A T I S S , InTanta«r, I b t t r e 4 a Coupa a i MoajéUrta. 

la» déaaoastrat ioa qai d o r a i t a v o i r l ieu la L o a d i 10 es t 
raoértao a i lundi saWaat . 

£ DE COUPE FEMININE 
' naiscjiia — ROUBAIX 

E t u d e s de Maître» Louis PI 
S O N N 1 E R . n o t a i r e k 1 
b a i l , et d a M e t t r a Mickal 
D E G O U Y , a v o u é k Li l l e . 

B a i s s e de m i s * k pr ix B O L U 8 

A VENDRE 
la M A R D I 11 J U I L L E T 1 S S 3 

k 3 h e u r e s d e l ' eprea-midl 

Maison d'Habitation 
à CROIX 

3 1 , rua Lavols lar . 3 4 
L I B R E D ' O C C U P A T I O . 1 

Mise k p r i x : 1S.0O0 
V i s i t e s : mardi , j e u d i e t ven­

dredi de J h . k d h. 
S ' e d r e a t e r k M a î t r e P O I S -

S O I S I E R . n o t a l r * à Rouba ix , 
2 4 , ru» Nain , e t k Maî tre Mi­
chel D E G O U Y , a v o u é , 2 8 . rua 
B a t s » . 8 5 4 8 T 

Maison à Vendre 

A VENDRE 
maiaon d ' a n g l e k u s a g e d» tont 
commets?* avec a te l i er , grande 

por te . E a u potable , g a i , é lectr i ­
c i té , chauffeg* centra l . S'adrea-
a e r : 19 , rua Ferrer , k C R O I X . 

8 5 4 9 9 

Grand Boulevard 
R O U B A I X L I L L E 

et k p r o x i m i t é 
T E R R A I N k par t i r d » 2 S fr . 
S ' a d r . : 1 1 , B d Gambet te , k H t . 

: a i T 4 

Maison d'Employé 
l b t * k vendre , quart i er 8 e i n t e -
Ei iaahet*, . Ttix : 3 8 . 0 0 0 fr. — 
A d u a S e c a s j o e r a a l . U O l O d 

Maison à Vendre 

Votre pancarte c Maison 
i Vendre » vous attirera 
moins de demande* ea aa 
mois, qu'une petite annonce 
dans le « Journal de Rou 
baix a ea aa jour. 

IMMEUBLES 
A LOUER 

Bel Appartement 
louer . 3 pièce», gaz , entré 

i r t i c u l i l r e . 5 8 , m e d e la V 
i», k Tourco ing le»-l 'ranc«. 

A louer au CENTRE 
DE PARIS 

« pièce*, pouvant aer t i r P I E D 
A T E R R E et B U R E A U . P o u r 
tona r e n s e i g n e m e n t s : Courtois , 
S. Square de J u s s i e u , i LTLLE. 

A LOUER 
d a n i r a t i s e a n t coin des f l a n -
d osa, r n t i r a n s d'Audeaande, 
O . a t e trac g iboyeuse tn le -
sena, d a n s bo i s d e »0 Ha e n t i ­
ron. S ' au n„t»ire V a n O n g e v s l 
P é t e g h e m Icz-Audenarde . M J 4 1 

VENTES 
DIVERSES 

Etudea 
do M» A m é d e o D O C H A X G E , 

n o t a i r e k R o u b a i x , 9 , r u e 
du Maréchal ' Foch, « t d» 
M* Marcel « U T I L S , commis ­
sa ire p r i s e u r k R o u b s t x , 28 , 
Grande-Rue . 

Ville de Croix 
Rue Pau l L a l a r g u e , 79 

Fonds de Commerce 
de Débit de Boissons 

A VENDRE 
I* M A R D I 4 J U I L L E T I 9 S S , 
k l d h e : r e a . en l ' é t a d e de Mai-
tre D U O H A S G E , p a r le min i s ­
tère d« M" S U T 1 L S . 

Mise k p r i x proposé* : 
Elément» incorpore l s : 1 .950 fr. 
Matér i e l 5 0 0 fr. 

=5238 

DEMANDES 
D'EMPLOI 

JEUNE HOMME 
c Jvfvrclre emp loi, 

nue inatruct.rtn 

JEUNE FEMME 
ar.rien.iw a«rv«at« . a r « n t bnn-
aaa r^-ffre-noea, àVraaiida joui-* 
r.tcs Rttmbaix o u Wattr*!*». — 
Aoraaa* am j-wirmai. 1(29914 

O F F R E S 
D ' E M P L O I 

REPRESENTANTS 
fch# 

r e w r Rou-baix-Toarcoini»;, r»»*pré-
^t>nt*t>nti fkArLeux K actûfi . Si-
: «àLion 12 à 1 >(»0 fr. par mois 
I»rouvé*. Sârreiiaea r^tfÂrences 
ex.:ire>*. Sa \>ré$^nfr Ivndi 3 
lamstrt. d> 1') i 12 et d« 1 4 à 
18 havune»: M. B O I C H É , Grand-
IlÔtel. ROUBATX. 7 0 1 9 d 

COIFFEUR 
mise-en-piis' . Bayari 

PEINTRE 
BOK O U V R I E R P E I H T R E est 
demandé ches Boucher , 0 5 . rue 
d» la Vigne1, k Roolbair . lnitOOd 

GAMINES 
pour aqubp* d u mat in eont de­
mandée». 2 2 . n i * A c h i l V S o r * -
peU k R O U B A I X . S S S S l d 

Messieurs et Dames 
•la b o n n e p r é s e n t a t i o n , psrnvant 
r a g n e r faoilamenA è>o k 1 0 0 fr. 
j s r jour. Affair* sén ieuae e t 
nouTella, pa» d* eonrssrrence. 
Se préeent^r mardi d juilT-et. d e 
! I 11 heure», «2 , rue dsi Gd-
C t e m m ( l e » é 4 e ( « ) , Rtiuhaix. 

83."i5Pd 

Bambrocheuies 
Bâcleuses Continus 

et renties 

CONFECTION 

Bonneterie fantaisie 

COUPEUR 
Oa d e m a n d a boa coupeur b ien 
au courant confec t ion ouvr ière . 
S ' a d r e s s e r : S a m i n frèree , 2 9 , 
boulevard ? i * r r e - T a c k , Conrtral . 

s s x i o 

O S D E M A N D E 

Confectionneuses 
rî 'sdreeaer: i o n , r a a * a Tour-
roi ng MOUSCRON". g.'.r.l» 

Servante-Cuisinière 
e s t d e m s n d é e I I , r u e Dammtr-
t .n. Rouba ix . S e pn**enttr a t t a 
s ér i euse s ré férences msrdi . mer­
credi de 10 h. à mid i . I t n i 2 d 

JEUNE FILLE 
p' «Tant toper olws i 
ce; aVrraand-ée poue 
am ni»Sn«re. b'adreaa 
P'atîné*. 5, a v e n m 

SERVANTE 

0URDISSEUR 
Très bon o u r d i s e r u r s u r 

N O M B R E U S E S B O N N E S P L A ­
T E S pour s e r v a n t e s , cu i s in i ères 
femmee d» ohetnbpe et ménages 

X V . S . 

BON COUPEUR 
C O N F E C T I O N H o m m e s é n é de-

dé p o a r T o u l o u s e . Prendre 
tsse s u jourr.al . 1 0 3 4 9 d 

Bons Représentants 
p r v i s i t e r p a r t i c u l t a n , p o t i é -
rUnt a u t o m o b i l e s d e m a n d é s p r 

plarement a-cce»aoire«, v e n t a aî-
aêe. f'ortea commisa ions . Ecrira 
ir.it. R .B .C. an journal . KU.Vid 

PELOTONNEUSES 

CONCIERGE 

Isnt dehors , f emme s e u l e 
P*e k l ' entre t i en bureau. Y. 
avec â g e et s i tuat ion de fa 
in i t . A .H . I I . Journal . S :.3s 

propre, act ive , es t demandée , 

D . ™ ; . ^ . r C o " , , r . " , , R " ; 
1 0 9 4 1 

Femme de Chambre 
Bonne d'Enfants 

ENSEIGNEMENT 

Cours de Vacances 
V a n h o v e 

f rancs . s . s t 
« t éno -dsr tv . 

108'>4 

E C O L B r i O I X B 
4 4 bla, n i a P a u v r é e , dé bt» 

P r é p a r a t i o n i n d i v i d n o l l . rap ide , 
s ér i e tua t ô t af fa ires . I n e c r ï p t i o a 
k toute époque de l ' enoée .Comp-
tabi l i té . s t éno -dac ty lo , l angues , 
c o u p * coutuae . T r a v a u x de co­
pie» eo igaé» l ivrés r a p i d o m e r t 
è * * • pr ix i n t é r e s s a o t a . 4 1 0 2 7 

L E S 

Petites Annonces 
P O U R L E 

Journal de Roahaix 
p e u v e n t ê tre remise s dane lea 
mai sons ci des sous d é s i g n é e c . 
Cea mêmes m s i s o n s r e ç o i t e n t 
c h è q u e Jour lee a d r e s s é e de» 
annoncée parues a t e e la men­
t ion : * P r e n d r e a d r e s s e au 
bureau d e journal ». 
R O U B A I X 1 Libra ir ie Dommar-

Hn. 2 1 6 , rue de L i l l e ( O c t . ) 

C R O I X 1 L ibra ir i e Devra», l e . 
rue J e a c - J a u r è a . 

aVBOQ I Cb. S o r n e t t e , l ibrair ie-
l o c r a a u x . 

W A S Q t T E . ' A L : Librair ie I H . 

p e u x , rue f e r r e r ; 

W A T T R E L O S I k l " P l a n * 
Lepemtre, i « ru» VanboA, 
( V i e i l l e . P l a c e ) . 

I . Y S . I , B * - L A » r N 0 Y | D e o e l s . 

t é , r u e de L a n n o v . 

TOCTRCOINO : T . B o n t e r l n l a -

gna, 1 1 0 . raa da la Cro.a-
a u g e . 

D e l v e n n e , I I * b i t . ree de Blanc-
S e a u . 

L I N S E L L E S I T. DU] les . ii-

H A I X U I N : M. Oadcync . t e a -
d a c r d e J o o r n e o x 2 4 5 7 0 

MUSIQUE 

PIANO ELCKE 

AGENCE'PLEYEL 
36 . L I L L E 

BRADERIE 
1 honoarnaphtfs de-puis 83 francs . 
H . sques d'ocrat ion depui s 2 .50 . 
Ditsguea n.vifi k 6 fr. S a p h i r s : 
ï fr. R e p r i t * de 2ù r

c ,-nr lam­
pes de T . S . f . Be t t er l* M et 4 
« • l u : 3 5 fr. t irund format de 
ttiusique: 1 et 2 fnaàcs . P i a n o s 
r.-snd modè le . neufs . va leur 
4.20O fr., v e n d u s 2 . 5 0 0 fr.snrs. 
P o s t e s T S F . d 'ocees i ea . s »<ir 
2 i rue du Bo i s . Rx . 2 2 2 lOd 

HOTELS IIECOiHIAMUiS 
PManMfS-laliMllMS 

= S T A T I 0 N S TKERMALES===== 

Hôtel Apollo S 
PARIS 

Oara Mord, 1 1 , rna D o n k a r q n a . Dern . eonf 
" " - c b . dap. 2 0 f . a v e c «alla ba ins dap . 3 0 t 

LA BOURBOULE <Fu»-d».p»m.) 
aTOTaL D E S E T R A H O K X * . r a c e Thermea. Coofort . R é d n c t l o o 
mat, Juin, a e p t . ; modéra jui l le t , c o û t . — R e s t s u r t n t . ( 1 9 6 

COTE BASQUE 
16 km. d. BlarrlU Jf.JEANDE-WZ 

asBBBBBsannnnnnBnBnV ao "chae»Dtêa" ."" mm— 

T % \ j X. \ J M \ > M * £ \ P e n s i o n d » p u i i 6 0 f r a n c l . — 
Août d e p u i s 70 fr; 

PLAGES FRANÇAISES 
MALO-TERM1NUS < ïc»*rtack<mek.) 

U C k . l M I . , . . . T â l . 2 L a C r i n c k a c c k » . Obang. P r o p . P»» 
n O i e i I v I O U e m e t a x a sé jour . Paaalea . campL * S ( r . ( 2 S 

Hôtel de la PIa_fa_ P»«»»»m aawp'kaa «0 at 22.50. (2é 

WIMEREUX 

ROYAL HOTEL MODERNE % S l î « , ! n 

Le a laa g r a a d e e a i a r l aux pr ia a t o ; t a s . Ci 
nue 1 " ordre . ( 2 2 1 

PLAGES BELGES 
j . 

LA PANNE 
P E N S I O N B L A N C H E , M. Rogi*. 2 0 , PL Bordler . - S i tuat ion 
idéa le ( m e r «t d u n M j . P r i x modér. Accepte enf. non e c c o m p . 3 2 0 

a 
U - 4 . 1 C - I - k A _ J _ r 1 4 , b o u l e v a r d d» NI»uport ( T . 1 9 1 ) . 
à l O t e l à ) a i n t - > \ n a r e Chambres très o » . . f o n a b . e s . - Uni-

A-Tout-Va-Bien P e n s i o n de fami l l e Lecomte . 1 0 0 . D i g u e 
d a Mer . . T r è s b o n n e c u i s i n e . Confort . 

D e m a n d e s brochure i l l u s t r é e gratu i te . ( 3 8 0 

COXYDESUR-MER 
rension neivetia »bocd. juiq. 15 juin. 28 fr.. boi>s. 
c o m p . ; 15 in i l l k fin aoflt 8 0 fr . a v e c bo i ta , ( a r g . b e l g e ) . ( 1 0 * 

COXYDE.VILLAGE 

OSTENDE-RA VERS YDE-SUR-MER 
Appartements français 2Ï£ jû tr%.ocSlir̂ ô  
2 . 5 0 0 : Sept . . 5 0 0 k 8 0 0 f. Cabine mer . S ' a d . VUla Laa D u c s . 3»u 

WENDUYNESUR-MER 
Hôtel Moderne ?™.» * , ^ " a ~ " "'"• " SO f. J u i l l . H t. 2 1 7 

KNOCKE-ZOVTE 

s r t a a t prix fiaaa. • C u i t . 

P . L Q J U E j ^ N I _ Q I J E 
P L A T E A U - J U S Y 

A R T I C L E S D E V O T A C K S 
HOUBAIX — 72, rua a'Alma, 72 — ROUBAIX 22201 

V E L O M O T E U R S 
Seuls les fameux « Molard-Prester » 

SONT GARANTIS 12 MOIS 
D é p o a i t i i r e d irect de t u s i n e : • 

Arthur MOLARD, 57 b ». Boul. d* Be'iort, Roiil)agl 

LOCATION D E P I A N O S 
Oeces" ' . r é p i r s t i o n s , é c b « n g - s 
a c c o r d s . Fac i l i t é s lie p, iem^rit 

G u s t a v e Mcta ler -Lheureux 
». Place S t - J i u g n e s T« 4.1'UI 

A L'OCCASION D E LA r RADIATEURS-. AUTOS] 
E t P A B A T I O N S 

G A a A K T I E a 

B R A D E R I E | f a f P l ^ ^ f ' f i 
E T D E L'OUVST.TUP.E I " 

S E S N O U V E A U X ISAOAS: 

A. J U B É 

S O L D E 

50 Pianos 
D S O I T S E T A Q U E U E 

depuis 1.000 fr. 
G A E A N T I S 2 0 A N S 

S U R FACTUP.E 
MAISON" DF. r o X F I A S C E 

roxD*E rx i s - • i 
E T X E V E S O A S T 

QUE DES PIANOS 
A LEXCLITSION". D F T O L T 

A L T R E A R T I C L E 

C U o V E S T U B X , 
C A N A L I S A T I O N S 

I N S T A L L A T I O N S 
S A N I T A I & S 8 

18. P lac» d» U Liber té , I S 
E O U B A I X - T é l é p k u » 4 5 . 

Buruanx k Part» : 
& bl», m » d a Combat 

Télapaaaa Combet 0 i « 9 

A L'OCCASION D E LA 

La £ ! - • J e a n C I B I * , à L i l l e 
( t i l . T » 3 » , 5 . T ) . Repréeen-
t.trt p ' B t - T g : J e a n HE1TBT. 
10 m e Fumé s r t : » T o n r c c d s * 

ACHETE USINES 
a dÉm .l i t . M A T t B Œ L S d é c l e t -
s i s . v ieux m ê t e u x . pneus , Toi­
tures , c j m i o n s - s u t o a . V e n d Bl* . 
ce*, pneus , eccesa . d 'occearaa . 

1 7 8 * 1 
LA M A I S O N L U P N E U 

Réparat ions BccaontckoataCa 
P n c a a ne-ffs toute» mereraca 

. 0 r V . - t H t i O , B x . T . » 1 S 0 
4 * * 0 * 

AUTOMOBILISTES 
l'uur t o i H O U S S E S , s d r e e s e s -
™ - s à un spacialica*. P r i x k 

p.- t . r d» 3 0 0 ; r . C A P O T S * . 
i : . 3 E A V X , RCPAKATIOaT*. 

D E i l E E B S J a A N 
T. rue L<iuis-i>upir«, Rx . 4 2 « S 9 

BRADERIE Do8es"GraphIte 
E T D E L ' O U V E B T U B T i D 3 

S E S U ' J U V E A U X M A 3 A S I N S 

t Tf^RF Ecoîe à* Chauffeurs 
ii7, GaAxpt-acK, HT 

P . O U B A I X 

S O L D E 

50 Pianos 
D R O I T S E T A Q U E U E 

lis 1.000 fr. depuis 
U A S A N T I S 2 0 A N S 

S U R F A C T U R E 
M A I S O y DF. i n y r i A N C E 

Foxoaa ES I?SII 
ET KE V E X D A X T 

QUE DES PIANOS 
A I. 'EXCl. l 'SlON" DE T O C T 

A l ' T R E AKTICLX 

HOUSS'AUTO 
ocasac nour r o t u r e s 4 p l s c e a 
M a i s ( 0 0 fr.. t isan s u c h o i x , 
vr, e s et pacéa* de sn i ta . 
outa la c a r m t i i r e i n t t r i e o r a 

Léon B E E B T , 2, rue a» , l 'Ea -
Pérence. C R O I X ( f s c » P o s t » ) , 
T r > ^ o n e 9.1 Croix. S 0 4 S 0 

T.r. as iaea de S t - E t i c n n e , d a 
répntat ion mondia l» p r é s e n t e n t 

VELOMOTEUR 
k débrava.-e . doui . îe frein, ca -
dre renfnr-c s m raccorda »pa-
Bial peur le Nord e t gros TIO* 
teur robuste . 124 . Bd Deecat . 
Tn . i rro irr ( F r e t n o t ) . 4 4 8 7 4 

[ 
CYCLES 

ET AUTOS 

Belles Occasions 
de S i 10 CV ea p j r f a i t état 
et k des p r i x t rès b i s . Vanaat , 
, ; ^ n t l 'eugeot. DO. Grande-Rc», 
» Raaba s 45010 

TUYAUX Arrosage 

Ckenard • Cabriclet 
en t.-és bon état . 9 CV 

L I C O R N E C. I. t p . : * ! D CV 
. AKHAJ4D C. i . 9 CV. 
C I T R O E N ter» . L-J il I V. 
'•t., Bd de Cembrui. R x . 2 : ; i 7 d 

ECOLE-AUTO 
Tour i s te . P o i d s lourds . 1 4 9 . IM 
( iambet ta . Rx . T. M 0 7 . 4 - 6 - J 

• a * . - 1 m e r l c u r e f a t r i c a t t o a 
Vkav f i a n ç i i s c de I 

A Fortes Bicyclette* . 

• d e S » Bt E t i e n n e . C a d r a " 
acier, tubee msBcbOBBaal 

C e t renforcé» a u x b o n t a . ^ 
R o u l e m e n t s : D dérég la -d 

• u.e» par co l l ier e t p i a > " 
c e s . le tout garant i d 

_ A a n s . p s t s b i e e a 1 0 " 
B w . i d- 45 fr. 1 1 4 . B d i 
ZT l ' e e c e j Tg. 4 8 S * « ^ 

A,-actes d i r e c t e m e n t v o t t » 

Plaque Iumic.euse 
i r a o n t a c l . Tous ujodèlea enr 
t m s n d e . L i t r é e s e t posa** cm 

i . R j e E p c a ' . . j . R x . T . S**. 
4 9 8 1 7 

BRADERIE TOTALE 
MAILLOTS DE BAINS pour enfants. 

Bradé la pièce... 

BONNETS DE BAINS caoutchouc. 
Brsdé lea troia... 

CHEMISES LACOSTE en ceiluer tricoté 
PrsJé la pièce... 

CHAPEAUX DE PLUIE en t ssu esoutr'houté, 
pour dsuic-t et enfants. Bradé la pièce... 

CULOTTE J«rset de s. ie indrmaiilabie en soie 
mste ou br.i.ante. 

Vfieur 15 fr. Brad5 s pièce... 

PUL-OVER PUEE LAINE fautais* pour mesi 
messieurs, blanc ou crnleur. 

Valeur 45 fr. Brsdé la pièce... 

ENSEMBLE BÉRET ET fiCHARPB pure laine 
fantsis'e. La parnre... 

PUL-OVER FANTAISIE pour dsmes ou cnfsnts, 
litre fei-ip r\< :inoi. Bradi ls rièce... 

C:IAPZ1AUX pcir enfante en tricot nver,«riad, 
fait k ta mais. Valeur 20 fr. Bradé... 

PBTITS SAOS fantaisie en t.eau CMBachaata. 
Valetrr 20 fr. Brade bt pièce.. 

3.95 

4.95 

9.50 

3.50 

6.95 

22.00 

9.00 

IV00 

4.M 

3.50 

TOUT LE STOCK articles tricotés «m BRADÉ 
AU DÉPÔT DE LYON 

32, me «k Curé — ROUBAIX 

jiat.tr
ia.tt.ltei
ar.rien.iw
ir.it
fonab.es

